des Princes {5c Fevrier 1913, r17
ronne de France , de méme que Naples,
Sicile, les Places & Ifles delaCotede Tof-
cane, lc Marquifat de Final, & les Etats de
Lorraine pour Péquivalent du Milanezs
Ainliles conditions de Paix que I'Empercue
refufe , (ou feint de refufer ) acquierent 2
1a Couronne d’Autriche des Royaumes
des Duchez & d’autre Princiyautez enticrs,
pendant que 1a Couronne de France on’sc-
quicrt pas an feu! pouce deterrain, & qu'aa
contraire elle achette la Paix, cc bien in-
eflimable pour les peuples , aux dépens
de pluficurs Places, qu’elle aime micux
abandonner 3 fes enncmis , cue de leur
Iaifler le moindre ombrage de défi nc-.
IX. Aumoisde Decembre Mr. Metuof,
qui a été longtems Ambafladeur de Mof Mr. Metnof
covie en Hollande, & quiremplit le méme Miniftre
pofte prés du Roi Augalte & 1a Repub'ique 4% Czard
de Polgone, arriva en pofte 4 Vienne, & arrivé 2
fut dabord admis 4 une audiance particu- Vienne ¢&
licre de "Empereur, en prefence du Prince posrguos,
Eugene :;Quelques avis ont afldré que le
Crard avoit envoyé ce Miniftre 4 laCour
Imperiale, prur preflfer PEmpereur de con-
clure inceflanment une Ligue offenfive &
défenfive contre les ennemis des deux Puif-
fances ,déclarez & a déclarer : le Czard qui
avoit déja avis de ce qui venoit de fe paf-
fer a2 Conftantinople, voudroit engager
PEmperear & focceflivement 'Empire,
dans cette nouvelle querelle, (e flattant, fang
doute , que la neceflité obligeroit les Mcme
bres de ’Empire, d’accorder ce que i pru-
dence & la politique leur a fait ecferter
jufques 3 prefent; c'eft-3-dire, d’zgacéer le
Cuzard au Corps Germanijue. Sicelt la le
vrai



